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Nous présentons à tous nos membres et à tous nos lecteurs nos meilleurs
voeux de bonheur pour l'année qui vient de débuter.

L'an dernier, notre activité s'était principalement tournée vers l'église
St. Pierre, son mobilier et son trésor. Nous espérons encore, ainsi que nous
l'avons déjà annoncé, faire paraître prochainement une étude fouillée de Mr.
AMEEUW sur le mobilier de cette église.

Mais nous souhaitons également pour cette année nous tourner vers d'autres
thèmes.

Tout d'abord nous nous sommes engagés à participer à l'exposition (iti­
nérante) qu'organisera l'Entente brabançonne des cercles d'histoire, d'archéo­
logie et de folklore, laquelle sera consacrée aux moulins de jadis.

Uccle possédait sur son territoire non moins de 14 moulins hydrauliques et
les communes voisines telles Linkebeek, Forest et Rhode en possédaient égale­
ment.

Malheureusement les documents en notre possession sur ces moulins sont rares
et nous faisons appel à tous ceux qui pourraient encore détenir de tels docu­
ments, particulièrement en ce qui concerne l'iconographie (photos ,tableaux,
cartes postales, etc •. ).

Nous souhaiterions également nous tourner de manière plus appuyée vers l'ar­
chéologie et le folklore.

Notre région reste riche en sites anciens (néolithiques et romains parti­
culièrement) qui n'ont jamais fait l'objet de fouilles systématiques.

Un gros effort devrait être fait dans cette direction, avec l'aide de grou­
pements spécialisés.

En ce qui concerne le folklore (il serait peut-être préférable de parler
des traditions populaires vu le sens péjoratif que certains voient aujourd'hui
dans le mot " folklore ") nous avons également un très riche passé à faire va­
loir; que ce soient les vieilles légendes du Bempt qui prennent racine dans la
nuit des temps, la tradition des chasseurs de prinkères ou plus simplement les
jeux et festivités de jadis, telle la fête du Vossegat ou les jeux de quille
de nos aieux.

Que tous ceux qui ont encore connu telle ou telle coutume propre à notre
région n'hésitent pas à nous en faire part.

C'est dans cet esprit que nous avons invité pour agrémenter notre prochaine
assemblée générale" Les Epineux ", groupe ucclois d'amateurs qui s'appliquent
à ressusciter d'anciens instruments de musique et à s'en servir pour jouer des
airs anciens.

Nous sommes persuadés que tous ceux qui viendront les écouter ne le regret­
teront pas et resteront sous le charme de cette musique d'autrefois.

Nous attirons également votre attention sur l'opération Keyenbempt le samedi
15 janvier à 10h (voir ci-après) et sur la visite du 16 janvier aux qu~rtiers
souvent méconnus de Neerstalle et de La Fontaine aux confins d'Uccle et de
Forest. Nous prévoyons notamment une visite aux collections de M. GILLET secré-. ~... ,
ta~re general du Grand Serment des Arbalétriers de N.D. du sablon et au nouveau
parc Jacques Brel (où se dresse le fameux chêne" Joséphine ") .
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J .M. PIERRARD
Voorzitter.

2.

NOTRE PROCHAINE ASSEMBLEE GENERALE.

Elle aura lieu le jeudi 10 février prochain à 20h, à la Ferme Rose (44,
Avenue Defré). ---

A l'ordre du jour: admission de nouveaux membres, nomination d'adminis­
trateurs, approbation du budget et des comptes et fixation de la cotisation
pour 1984.

Comme à l'accoutumée des rafraîchissements seront servis, et la soirée se
terminera par une audition de musique traditionnelle sur instruments anciens
par le groupe ucclois tI Les Epineux tI

J.M. PIERRARD
Président.

ONZE EERSTVOLGENDE ALGEMENE VERGADERING.

Ze zal op donderdag 10 februari e.k. te 20u. in het Hof ten Hove (44,
Defrélaan) gehouden worden.

Op de dagorde : toetreding van nieuwe leden, benoeming va, beheerders,
goedkeuring van de begroting en van de rekeningen en vaststelling van het
lidgeld voor 1984.

Zoals gewoonlijk zullen verfrissingen aangeboden worden et de avond zal
eindigen met het uitvoeren van traditionele muziek met oude instrumenten door
de ukkelse groep : " Les Epineux tI •

IL FAUT SAUVER CE QUI SUBSISTE DU KEYENBEMPT.

Le Keyenbempt est comme chacun sait, l'un des derniers sites marécageux
existant encore dans le périmètre de l'agglomération bruxelloise.

Jadis nettement plus étendu, il constituait une sorte d'appendice du Bempt,
zone de prairies humides qui s'étendait de Hal à Forest.

Vu l'intérêt de cette zone, et vu le voisinage de la zone classée du
Neckersgat, le classement du Keyenbempt par la C.R.M.S. fut d'ailleurs sollicité.

Hélas, en 1978, un bon tiers de la zone fut remblayé en contravention fla­
grante avec la législation régissant l'urbanisme, pour l'installation d'une
prétendue zone récréative (toujours pas aménagée). On parvint à l'époque à
stopper les dégâts.

Aujourd'hui, ce qui subsistait du marais est l'objet d'une autre agression:
l'installation de potagers individuels avec l'approbation plus ou moins tacite
des autorités publiques.

Afin de tenter de mettre un terme à la progression de ces potagers, et afin
d'attirer l'attention du grand public sur ce problème, il a été décidé d'en­
tourer la zone marécageuse qui subsiste encore d'une clôture symbolique avec
la mention tI zone naturelle du Keyenbempt t1.L'opération aura lieu le samedi 15
janvier à JOh.

Tous nos membres et leurs amis y sont attendus (éventuellement avec les outils
nécessaires à la plantation de piquets).

Point de ralliement : carrefour de la rue Georges Ugeux et de la rue du
Melkriek.

On atteint le Keyenbempt soit à partir de la rue de l'Etoile (tram 52) par
la rue du Melkriek, soit à partir de la chaussée d'Alsemberg (tram 55) par la
chaussée de Drogenbos et la rue du Melkriek.
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VAN NEROM - 168, rue Ste Anne
1640 RHODE-ST.-GENESE .

3.

RENOUVELLEMENT DES COTISATIONS.

Les membres qùi ne nous ont pas encore versé leur cotisation pour 1982
et eux seuls (sauf erreur toujours possible) trouveront un bulletin de verse­
ment joint au présent envoi. Nous rappelons que le montant des cotisations
pour 1982 a été fixé comme suit:

- membres de soutien : 200 Frs
- membres protecteurs : 300 Frs (minimum)
- membres étudiants : 100 Frs
à verser au CCP 000-0062207-30 de notre cercle.
Nous remerciens tous ceux qui nous ont déjà réglé leur cotisation et en

particulier tous ceux qui ont tenu à majorer celle-ci.

WIJ HEBBEN GELEZEN.

In het bulletin van het Gemeentekrediet van België, verscheen een studie
van de heren Jozef Grauwels en Joseph SIDeyers over het culturel leven in Lim­
burg in de J8de eeuw. Deze studie stipt de roi aan gespeeld in de Nederlandse
letterkunde van die tijd door Johannes Jozef vanden Elsken (1759-1803), geeste­
lijke en professor aan de Leuvense Universiteit die te Alsemberg is geboren.

UCCLE ET SES ENVIRONS EN 1982.

Au chapitre des travaux publics, on se reJouira tout d'abord de la restau­
ration de l'abbaye de Forest et de celle de l'église d'Alsemberg qui se sont
poursuivies.

A Uccle, on notera la poursuite des travaux de l'école" Berkendael ",
Avenue Defré et la mise en route d'une nouvelle salle, rue Robert Scott
( salle 1180 ) qui viendra encore élargir l'éventail des salles publiques dis­
ponibles à Uccle-Centre. On peut noter également d'importants travaux d'égou­
tage dans le bassin hydrographique du Linkebeek.

Comme chaque année, on soulignera le fait que les bâtiments du nouvel Ins­
titut Pasteur restent parfaitement inoccupés.

Parmi les bâtiments privés en cours d'édification, citons ceux du Chéridreux.
La dégradation des transports publics s'est poursuivie et on épinglera en

particulier la suppression de la ligne de tram nO 22 qui avait son terminus
au Rond-point Churchill, ainsi que la suppression de quelques trains sur la
ligne Bruxelles-Charleroi.

On notera néanmoins l'installation d'un parking pour vélos au Fort-Jaco,
à l'initiative du Comité Fond'Roy.

Pour la première fois depuis très longtemps des animations publiques diverses
avec présence d'attractions foraines ont été organisées à Uccle-Centre, et ceci
à deux reprises. .

L'activité maraîchère, à Stalle principalement, a connu une renaissance ful­
gurante due sans doute à la crise économique que nous connaissons aujourd'hui.

A Forest le parc "Jacques Brel ", anciennement propriété" Tayart de Borms "
a été ouvert au public et des travaux importants sont en cours dans le Bempt.

Enfin l'année 1982 aura vu le renouvellement de tous les conseils communaux,
toutefois les majorités existantes ont généralement été confirmées notamment à
Uccle, Linkebeek, Drogenbos et Rhode-St-Genèse.

APPEL A NOS LECTEURS.

En octobre/novembre 1943 un combat aérien a eu lieu au-dessus du territoire
de Forest/Uccle.

Un avion allemand est tombé sur une ma~son de la chaussée d'Alsemberg, à
200m de la place Albert.

Nous demandons à toute personne ayant vécu cet évènement et pouvant donner
des renseignements à son sujet de nous les faire connaître.

Un grand merci d'avance.

../ .. ·



4.

LES CENTENAIRES QUE J'AI CONNUS (suite).

C'est au cercle de l'Amitié qu'a été célébré en grandes pompes le 6 avril
dernier le centenaire de Madame BOUDART (Marie, Aldegonde Doumen), née à Mae­
seyck. Son père, Pierre Doumen était douanier,sa mère Augustine Lannoot éleva
ses 5 enfants: J fils et 4 filles dont notre centenaire est la seule survivante.

Maeseyck, nous le savons est une ville frontière dont le nom signifie "un
chêne sur la Meuse".

Cette ville limbourgeoise est le berceau de peintres illustres: Hubert et
Jean van Eyck, auteurs du célèbre tableau" L'Agneau mystique ", qui se trouve
dans une chapelle de St. Bavon à Gand.

Ayant fait ses primaires à l'école des Soeurs à Maeseyck, Marie Aldegonde
Doumen quitte sa ville natale à 12 ans et suivit ses parents à Bruxelles où
elle devint apprentie couturière dans une maison française située près de la
Colonne du Congrès. Elle finit par s'habituer à la grande ville et épousa à
St. Josse-ten-Noode , le 7 août J912, Pierre Boudart, fabricant de chaussures,
né à Pont-à-Celles le 28 juin 1876. Ils eurent un fils mort jeune et une fille
Raymonde, née à St. Gilles le 23 juin 1915, qui épousa Monsieur Alphonse Marneffe,
directeur d'un service à la Banque de Bruxelles. Ils demeurent chez elle, 3, rue
de la Fourragère, maison dont notre centenaire est la propriétaire et où elle
habite au rez-de-chaussée.

Les époux Marneffe-Boudart ont un fils Guy qui travaille à l'OTAN. Il a épousé
Francine De Vos et ont une fille Dominique de J5 ans.

Madame Boudart, aux dires q'un journaliste parait avoir 80 ans; elle fré­
quente le Cercle de l'Amitié depuis près de 23 ans et est assidue tous les mardis
à faire sa partie de cartes avec ses compagnes de table.

Madame Nonnon, présidente du Cercle avait organisé en son honneur une prome­
nade en calèche tirée par 2 chevaux précédée d'un policier à cheval.

Elle fut reçue au seuil du local 11 le Boetendael " par Monsieur le Bourg­
mestre, l'échevin Monsieur Herremans, Monsieur le Doyen, et arriva dans la salle
de fêtes sous des arcades fleuries. Installée dans un bon fauteuil la centenaire
reçut par l'entremise de l'Officier de l'Etat Civil, l'hommage de la Commune
et les cadeaux consistant en un service à café et une corbeille de fleurs.

Le Bourgmestre lui remit de la part du Roi, la photo de nos souverains avec
la dédicace de Sa Majesté.

Pour animer la fête, Mademoiselle Marie-José Lados van der Mersch donna un
récital très apprécié de chansons de la " Belle Epoque" et après un goûter
succulent, la fête s'acheva dans la bonne humeur.

Vive notre Chère Centenaire !
A qui le tour suivant ?

Y. LADOS van der MERSCH.

BICENTENAIRE DE L'EGLISE ST. PIERRE.

Signalons que la plaque du bicentenaire vient d'être apposée sur la façade
de gauche de l'église St. Pierre, l'autorisation de la Commission Royale des
Monuments et des Sites nous étant finalement parvenue.

Par ailleurs une photocopie du texte relatant la Joyeuse Entrée des derniers
seigneurs de Stalle a été réalisée ,encadrée par nos soins et placée dans la
chapelle de Stalle.



5.

LES PAGES DE RODA - DE BLADZIJDEN VAN RODA

~ous avons le plaisir de vous présenter nos meilleurs voeux pour 1983.

Wij hebben het genoegen U een gelukkig nieuwjaar te wensen.

f~ 0 sac t i v i té s •

Nous vous rappelons la visite du centre de Waterloo, 2 ne pas manquer
le 22 janvier prochain, sous la conduite de M. Lucien GERKE.

Nous vous signalons par ailleurs dès à présent la conrérence- que M.
Ml-\ZIERS consacrera à "La forêt de Soignes. Histoire et perspectives"
le 22 mars 1983.
Vous croyez bien la conna!tre pour vous y être souvent promenés et
pour avoir lu des livres ou des articles s'y rapportant. Et pourtant,
vous risquez d'apprendre du neuf, tant se multiplient actuellement
les recherches consacrées à ce qui reste de cette belle forêt qui a
tellement influencé la vie des communes riveraines, notamment d'Uccle
et de Rhode qui auront évidemment droit à une place de choix dans
cette conférence, agrémentée de nombreuses diapositives.

Onze aktiviteiten.

De datum waarop wij de kom van Waterloo zullen bezoeken, moet U niet
vergeten : 22 januari e.k. Onder leiding van de Heer Lucien GERKE
zullen wij de schatten van de Koninklijke Kapel en van het Wellington­
museum kunnen bewonderen, nml. dokumenten over de "kasseistampers".

Wij trekken ook uw aandacht op de lezing van de Heer fllAZIERS "La
for ê t deS 0 i g nes. His toi r e e t pers pe ct ive s" 0 P 22 ma art 19 8 3 i n he-t
Cultureel Centrum te Rode.

Cotisations.

Nous remercions tous nos membres qui ont déjà renouvelé leur cotisa­
tion, seule source de financement de nos activités. Les retardataires
nous aideraient beaucoup en nous Évitant de leur envoyer une lettre
de rappel. Merci d'avance!

Lidgeld.

Wij bedanken al onze leden die ons resds hun lidgeld hebben gestort
voor 1983. Dit is onze enige hulpbron om onze aktiviteiten te kunnen
organiseren. Zullen de achterblijvers ons niet vergeten ? Dank bij
voorbaat !

Rhode surréaliste.

Quelle ne fut pas notre stupéfaction de découvrir qu'un surrÉaliste
belge s'était intéressÉ ~ Rhode, en visitant la remarquable exposition
qui s'est tenue aux Musées Royaux des Beaux-Arts du 24 septembre au
5 décembre 1982 ! Au beau milieu d'une série de dessins attribués oar
leur auteur, Paul COLINET, au peintre fictif Amédée Providentiel '
LEREBOî~D, une caricature pas bien méchante portant la légende : "Nonce
apostolique déguisÉ en évideur-terroriste de betteraves sucrières
(r'lusée de puériculture de Rhode-Saint-Genèse)" ! Qui nous dira pour­
quoi c'est dans notre commune que l'auteur de cette galéjade a situé
ce "musée" ?



Des pionn~ers de l'h~licoptère ~ Rhode.

Depuis le d~but du 2De siècle, les recherches destin~es ~

creer des avions sans ailes étaient à l'ordre du jour. L'Espagnol

La Cierva vint présenter son autogyre à Evare vers 1930.

A Rhode, l~ oG se trouve l'institut von Karmann, deux ing2­

nieurs russes émigrés pendant la révolution établirent les plans

d'un prototype d'hélicoptère. A la fin de 1929, après plusieurs

essais au sol, celui-ci fut abandonné, mais un second fut mis an

chantier. Les problèmes financiers ~tant devenus pressants, il

fallut mendier à gauche et à droit& pour n'obtenir finalement q~a

quelques maigres crédits du F.N.R.S •• D~goût~, l'un des deux ingé­

nieurs avait ~migr~ dès 1924 aux Etats-Unis. L'autre, Nicolas

FLORINE, s'entêta. Après une séri~ d'incidents d'avril à juin 1933,

il réussit enfin: le 31 août 1933, son appareil, un gros insecte

métallique piloté par Robert COLLIN, parvint à tenir dix sacondgs

à deux mètres du sol! L'année suivante, il battit même le record

du monde an dépassant ••• vingt mètres d'altitude! A court d'es­

sence, l'appareil se fracassa en retombant. Faute de crédits, les

essais furent définitivement abandonnés. Pendant ce temps, l'autra

ingénieur, celui émigré aux Etats-Unis, préparait à l'hélicoptère

un essor extraordinaire grâce aux soutiaGs qu'il récoltait: il

s'appelait Igor SIKORSKY !

Une anecdote illustre le caractère artisanal des tentatives·

de FLORINE: pour mesurer la hauteur atteinte par l'engin, Robert

COLLIN avait fixé l'extrémité d'une corde de vingt mètres à celui­

ci; l'autre bout était attach~ a un boulon laissé au sol. Lorsque

celui-ci fut soulevé de terre, on sut que l'appareil avait atteint

plus de vingt mètres d'altitude!


